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Résumé : 

L’avènement des technologies de l’information et 

de la communication en éducation a bouleversé les 

différents modes et repères d’accès à l’information. 

Ces outils numériques offrent une nouvelle modalité 

d’enseignement-apprentissage, en particulier dans le domaine 

des langues étrangères. Cette question de l’innovation dans 

le monde de l’éducation ne cesse d’évoluer, les stratégies, 

les sources de savoir, plusieurs modes, approches ainsi que 

les nouvelles méthodes d’enseignement qui sont présentées 

comme prometteuses pour l’enseignement-apprentissage des 

langues étrangères.

C H A P I  T R E

5
Le numérique au service de la 

classe inversée
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Cette étude vise à fournir une vue générale de la pédagogie 

inversée, comprendre la pratique de cette pédagogie innovante, 

sa logique générale, son lien avec l’apprentissage et avec les 

TIC. Cette recherche s’intéresse également à une étude sur la 

mise en œuvre de la classe inversée en utilisant les tices dans le 

processus d’enseignement-apprentissage.

Mots-clés : numérique, classe inversée, TIC, processus 

enseignement –apprentissage.

Abstract :

The advent of information and communication technologies 

in education has upset the different modes and benchmarks of 

access to information. These digital tools offer a new teaching-

learning modality, in particular in the field of foreign languages. 

This question of innovation in the world of education is 

constantly evolving, strategies, sources of knowledge, several 

modes, approaches as well as new teaching methods which are 

presented as promising for teaching-learning foreign languages.

This study aims to provide a general view of reverse 

pedagogy, understand the practice of this innovative pedagogy, 

its general logic, its link with learning and with ICT. This 

research is also interested in a study on the implementation 

of the flipped classroom using tices in the teaching-learning 

process.
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Keywords: digital, flipped classroom, ICT, teaching-

learning process.

Introduction :

L’avènement des technologies de l’information et de la 

communication en éducation a bouleversé les différents modes 

et repères d’accès à l’information. Ces outils numériques 

offrent une nouvelle modalité d’enseignement-apprentissage, 

en particulier dans le domaine des langues étrangères. Cette 

question de l’innovation dans le monde de l’éducation ne cesse 

d’évoluer, les stratégies, les sources de savoir, plusieurs modes, 

approches ainsi que les nouvelles méthodes d’enseignement 

qui sont présentées comme prometteuses pour l’enseignement-

apprentissage des langues étrangères. La présence des outils 

numériques a également influencé ces pratiques d’enseignement 

et d’apprentissage.

Les nouvelles technologies de l’information et de la 

communication (TIC) règnent sur le monde de l’enseignement/

apprentissage des langues et offrent de nouvelles pistes et de 

stratégies pour permettre à l’apprenant d’apprendre à apprendre.

 « Les TIC fournissent des moyens novateurs, non seulement 

pour la diffusion des connaissances mais aussi pour l’exploration 

de stratégies d’apprentissage qui favorisent la construction des 

compétences.»1

1-  PERREAULT N, rôle et impact des TIC sur l’enseignement et l’apprentissage 
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L’usage des nouvelles technologies a rendu possible 

l’introduction d’une nouvelle approche dans l’enseignement 

en général et dans l’enseignement des langues en particulier et 

qui a apporté un changement à fond dans les méthodes et les 

moyens d’enseignement de différentes disciplines. l’utilisation 

des ressources numériques et les médias sociaux comme 

Facebook, Moodle, YouTube, etc. permettent aux apprenants 

de se connecter au monde numérique de manière permanente. 

Aujourd’hui, la didactique des langues étrangères nécessite 

de renouveler les stratégies de transmission du savoir, y compris 

la façon de faire la classe, afin de répondre aux besoins des 

apprenants. 

L’emploi des nouvelles méthodes d’apprentissage permet 

aux enseignants d’améliorer leurs façons de «faire la classe» et 

modifier leurs pratiques pédagogiques au sein de leurs classes 

afin de répondre aux besoins de leurs apprenants et aux réalités 

du terrain. 

Améliorer la façon de faire la classe et la mission de 

transmission du savoir afin de répondre aux besoins des 

apprenants dans l’enseignement/apprentissage des langues 

étrangères, sont des objectifs généraux de la classe inversée. 

Cette démarche pédagogique qui se caractérise par son principe 

au collégial, Fichier PDF, p 2.
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d’hybridation, consiste à réaliser des apprentissages à l’intérieur 

et l’extérieur de la classe.

Cette étude vise à fournir une vue générale de la pédagogie 

inversée, comprendre la pratique de cette pédagogie innovante, 

sa logique générale, son lien avec l’apprentissage et avec les 

TIC. Cette recherche s’intéresse également à une étude sur la 

mise en œuvre de la classe inversée en utilisant les tices dans le 

processus d’enseignement-apprentissage.

Selon Gavaland (2016), l’outil numérique est un facilitateur 

de la pédagogie de classe inversée2. Les intérêts d’utiliser 

le numérique dans l’apprentissage sont importants dans le 

développement de communication, coopération, réflexion, 

créativité pour rendre plus la grande motivation à apprendre, 

la meilleure rétention d’informations, et la meilleure 

compréhension.

La présence des outils numériques a également influencé 

les méthodes d’enseignement et d’apprentissage. La classe 

inversée prend appui sur cet accès numérique. Selon Faillet 

(2014), la classe inversée est une approche éducative dans 

laquelle la leçon est librement accessible sous format numérique 

(très souvent vidéogramme en ligne, mais aussi diaporama, site 

web, etc.) ou sous format littéral (livre de classe, polycopié, 

2- Gavaland, M. (2016). Une classe inversée à l’ère du numérique [vidéo en 
ligne] Repérée sur le site de réseau canopé https://www.reseau-canope.fr/notice/
une classe inversée a l’ère du numerique.html

https://www.reseau-canope.fr/notice/une%20classe%20inversée%20a%20l'ère%20du
https://www.reseau-canope.fr/notice/une%20classe%20inversée%20a%20l'ère%20du
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etc.), à charge aux élèves de la travailler – phase d’acquisition 

– en amont, hors de la classe. Le temps de présence en classe, 

est mis à profit, quant à lui, pour des exercices applicatifs et 

des échanges explicatifs d’une part entre élèves et d’autre part, 

entre élèves et professeur.

Auparavant, l’élève a été livré en tant que participants passifs 

dans le processus d’apprentissage, mais maintenant c’est plutôt 

l’inverse, l’étudiant est placé au centre de la démarche dans 

la classe. L’étudiant doit avoir préparé le sujet du cours à la 

maison et doit utiliser un support pédagogique pour réaliser ses 

devoirs.

Une classe inversée peut donc se définir comme un dispositif 

techno pédagogique constituant un ensemble de ressources 

textuelles, vidéographiques, iconographiques et d’acteurs 

humains interagissant dans un contexte mêlant de la distance 

et de la présence, soit un milieu hybride  « un mélange de 

différentes modalités de formation, en présence et à distance » 

(Peraya et Charlier, 2002).

Pour optimiser l’usage des technologies dans la classe 

inversée, nous rappelons les propos de Lebrun (2014, p.3) que 

“les technologies ont un effet sur la pédagogie, mais ce qu’on 

oublie      souvent c’est que, pour avoir une véritable valeur 

ajoutée de la technologie sur la pédagogie, il faut d’abord que 

la pédagogie change. Si on applique des outils technologiques 
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sur une pédagogie qui ne change pas, on fera de grandes 

recherches pour montrer malheureusement qu’il n’y a pas les 

effets pédagogiques attendus”.

En lien avec cela, Lebrun (2014) considère que la pédagogie 

de la classe inversée comme un moyen pratique pédagogique 

efficace, car elle combine apprentissage en présentiel et 

apprentissage à distance. Pour lui, la classe inversée est un 

moyen d’allier pédagogie et technologie, qui pourrait apporter 

une plus-value à l’apprentissage des étudiants sous certaines 

conditions. 

Nous prenons la référence de la numérisation des ressources 

selon Lebrun (2016) qui considère que les classes inversées 

pourraient être un bon agencement de différentes techniques 

de formation, de différents courants pédagogiques. Selon 

Gavaland (2016), l’outil numérique propose 3 déroulements de 

l’activité qui combinent une pédagogie de classe inversée en 

s’appuyant sur les outils numériques.

1. La classe inversée uniquement (nécessite des cours en 

ligne, pouvant éventuellement provenir du professeur lui-

même et intégrant des capsules vidéos, des diaporamas, et des 

simulations).

2. Pédagogie de projet uniquement (nécessite de créer une 

situation réelle déclenchante).
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3. Progression individuelle (nécessite des cours en ligne, une 

planification du cycle d’apprentissage et un système de suivi et 

de notation).

Dans toutes ces phases, l’outil numérique est un support pour 

diversifier les pratiques, les productions, faciliter les échanges, 

différencier et réguler les apprentissages de chaque élève. Les 

élèves deviennent alors producteurs, ils peuvent partager et 

proposer des ressources, et ainsi ajouter et trier les informations.

Les intérêts d’utiliser le numérique dans l’apprentissage 

sont importants dans le développement de communication, 

coopération, réflexion, créativité pour rendre plus la grande 

motivation à apprendre, la meilleure rétention d’informations, 

et la meilleure compréhension. Ce concept peut s’utiliser dans 

n’importe quelle configuration pédagogique, mais une classe 

inversée aura beaucoup plus de temps à consacrer à des projets 

qu’une classe traditionnelle (Gavaland, 2016).

En lien avec cela, selon Taurisson et Herviou (2015) l’outil 

numérique est nécessaire pour faciliter l’acquisition des 

compétences qui permettent la résolution des problèmes. L’outil 

numérique peut aider à démarrer les cours, car les outils sont 

placés entre l’élève et la compétence à acquérir. Nous pouvons 

dire qu’ils sont médiateurs entre l’élève et ce qu’il doit

acquérir. Nous pouvons dans cette perspective nous référer à 
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Dufour (2014, p.44) qui constate que, « la classe inversée est un 

modèle original qui permet, à partir de concepts pédagogiques 

anciens, de faciliter l’apprentissage des élèves. C’est également 

une manière pertinente d’utiliser les nouvelles technologies au 

service de la pédagogie »3.

TICE et pédagogie inversée :

Nous pouvons dire que la technologie a accéléré la diffusion 

de la classe inversée en mettant à disposition du contenu sous 

forme de capsule4 vidéo ou de contenu multimédia à visionner. 

Favoriser l’autonomie face à son apprentissage, l’apprenant 

devient beaucoup plus indépendant dans le processus 

d’apprentissage. Il peut apprendre à partir de n’importe quel 

endroit, à n’importe quel moment. Il peut choisir l’ordre de 

l’apprentissage du matériel, revenir plusieurs fois sur le même 

sujet, etc. Un autre avantage de cette nouvelle approche consiste 

en ce qu’elle implique une beaucoup plus intense interaction et 

communication en cours que l’enseignement traditionnel.

Afin de mieux comprendre le processus de classe inversée 

et son lien avec les outils techniques, Lebrun (2014) propose 

une typologie qui structure les différentes approches en tenant 

3- NOVIANA Noviana Analyse de la pratique de classe inversée 
au lycée depuis la plate-forme Moodle Mémoire présenté en vue de 
l’obtention du Grade de Master, 2017, p. 20.
4- Une séquence vidéo courte, scénarisée qui permet aux appre-
nants d’accéder à une connaissance.
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compte des choix pédagogiques posés par l’enseignant. Selon 

Lebrun (2014), l’approche des classes inversées est surtout un 

changement de paradigme et de mentalités dans les rapports 

qu’il construit avec les termes « Savoirs », « Apprendre » et 

« Enseigner ». Le concept porte donc une grande variété de 

pratiques, de méthodes et de techniques à la fois relationnelles 

et techniques. 

Dans le cadre de la pédagogie inversée, le numérique est 

un élément clé qui permet à l’apprenant de développer ses 

compétences en tant qu’un acteur actif de son apprentissage. 

Comme l’indique Dufour, dans son article, pour une mise en 

œuvre de la classe inversée, deux outils sont offerts par les TIC: 

- La capsule vidéo : qui représente une donnée fondamentale 

de la classe inversée, définie souvent comme « une séquence 

vidéo, généralement courte et scénarisée »5 permettant 

d’expliquer, d’une manière brève et pédagogique, une idée « 

le plus souvent sous forme d’un diaporama vidéo commenté 

en voix off »6. « Elle met en scène un processus explicatif en 

fonction du public cible, elle fait appel à tous les ressources 

qu’offre la vidéo : captation d’une séance d’explicative, vidéo 

existante, images graphiques, captures d’écran, planches 

5- Académie Créteil, Zoom sur les capsules vidéos, http://mediafiches.ac-creteil.
fr consulté le 02/02/2019.
6- LE JEUNE J-M, la classe inversée : le triangle pédagogique sens dessus 
dessous, in synergie Turquie, n 9, 2016, p. 163
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descriptives, animation, son… »7  

- Les « quizz » : (les questionnaires en ligne), ils sont souvent 

accompagnés par les capsules vidéos, « constitués de questions 

de compréhension ou d’exercices d’application simples de bas 

niveau cognitif »8. Afin de permettre à l’enseignant de faire un 

bilan objectif sur chaque apprenant, ainsi ils permettent aux 

apprenants de s’auto évaluer.

Le numérique a changé notre façon de travailler, de nous 

informer, de communiquer et de vivre (Berthiaume et Dumont, 

2016). Les classes inversées apparaissent comme une solution 

pour soutenir l’apprentissage, tout en développant les usages 

du numérique. Selon Taurisson et Herviou (2015), les élèves 

prennent conscience du cours avant l’entrée en classe, souvent 

grâce à des technologies numériques (vidéo et/ou cours en 

ligne). D’après lui, le développement des technologies facilite 

le développement des classes inversées, en offrant des nouvelles 

possibilités de présentation du cours.

Pour atteindre les objectifs des TICE et parler de leur apport 

nous allons nous intéresser au rôle de la classe inversée. Il 

nous semble nécessaire de mettre en évidence les apports de 

la classe inversée. Notre objectif est également de décrire 

7- TAILLARD P, en classe inversée ayez de la ressource, in Technolo-
gie, n 72,2014, consulté le 23/03/2019
8- DUFOUR H, la classe inversée, in technologie 193, 2014, p46.
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le fonctionnement et la mise en œuvre de cette approche 

pédagogique.

La classe inversée :

Le concept de classe inversée est un concept d’actualité, 

C’est une pratique pédagogique suffisamment adaptable pour 

être utilisée à tous les niveaux et à toutes les disciplines. Elle 

suscite l’intérêt des pédagogues car elle permet à l’apprenant 

de s’engager davantage dans son apprentissage en le mettant 

dans un processus actif. Il ne s’agit donc pas d’éditer un modèle 

préexistant, mais plutôt élaborer son propre modèle en fonction 

des objectifs, compétences et moyens personnels. Cette 

approche pédagogique « innovante » est définie par Marcel 

Lebrun comme :

« Méthode pédagogique où la partie transmissive de l’enseignement 

se fait à distance en préalable à une séance en présence, notamment à 

l’aide des technologies et où l’apprentissage basé sur les activités et 

les interactions se fait en présence. »9. 

Par ailleurs, Bishop et Verleger affirment que le but de la 

classe inversée n’est pas changer radicalement les méthodes 

pédagogiques mais plutôt utiliser les stratégies conventionnelles, 

un mélange fertile d’enseignement magistral avec le travail en 

9- LEBRUN M ,Classe inversées, étendons et « systémisons »le concept, site de 
Marcel Lebrun professeur en technologies de l’éducation et conseiller pédago-
gique à l’IPM de l’UCL) consulté le 06/10/2018 à 23 :35
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équipe mais dans un contexte différent.

La classe inversée est une pratique pédagogique qui consiste 

à rendre l’étudiant actif dans le processus d’apprentissage, 

notamment à travers l’usage d’outils numériques (Gavaland, 

2016). Pour compléter cette définition, la notion de classe 

inversée induit l’autonomie des élèves. Il existe une solution 

intermédiaire pour optimiser la pratique de la classe inversée, 

c’est par la maîtrise des compétences. Dans ce cadre, un 

parcours pédagogique est proposé par l’enseignant. La seule 

obligation pour l’élève est la validation de compétences à des 

étapes régulières pour atteindre les objectifs d’apprentissage 

(Dufour, 2014).

La classe inversée est considérée comme une approche 

pédagogique qui inverse la nature des activités d’apprentissage 

en classe et à la maison, ce qui amène une modification des rôles 

traditionnels d’apprentissage. L’enseignant n’est plus amené à 

diffuser des connaissances. C’est l’élève qui part à la recherche 

du savoir. En lien avec cela, la classe inversée (Dufour, 

2014) constitue un modèle original qui permet de faciliter 

l’apprentissage des élèves. Elle pense que c’est également une 

manière pertinente d’utiliser les nouvelles technologies au 

service de la pédagogie. Pour la réalisation de cette pratique 

pédagogique, l’élève doit réaliser un travail autonome pour 

acquérir des connaissances de base qui seront mobilisées dans 
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une séance de travail en classe, laquelle se réalise en groupe et 

emprunte aux techniques d’apprentissage actif. Enfin, chaque 

élève est responsable de la consultation des ressources pour 

ensuite fournir un travail en classe.

Selon Bishop et Verlegger (2013), la classe inversée ne cherche 

pas à transformer les méthodes d’enseignement, au contraire, 

il s’agit plutôt d’utiliser des stratégies plutôt conventionnelles 

(enseignement magistral, travail en équipe) dans un contexte 

différent. En dehors de la classe, on préconisera les méthodes 

centrées sur l’enseignant (teacher-centered learning theories), 

alors qu’en classe, il s’agira plutôt d’insister sur les approches 

nécessitant des interactions ou la participation de l’étudiant 

(student-centered learning theories).

Selon Lebrun (2014), la classe inversée est un dispositif 

hybride. C’est-à-dire qu’il y a des tâches qui peuvent se réaliser 

à distance et d’autres qui vont se faire en classe en présence de 

l’enseignant.

Berthiaume & Dumont (2016) mettent en évidence que la 

classe inversée ne constitue pas une méthode, mais correspond 

à un nouvel état d’esprit qui vise à optimiser le temps en 

présentiel avec les étudiants grâce à l’activité d’apprentissage 

au niveau en profondeur. D’après cette définition, nous avons 

rendu compte que la classe inversée est un moyen de changement 
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de la pratique dans l’école. Si l’école va changer de manière 

innovante, c’est parce qu’il y a une interaction positive entre les 

technologies et les pratiques pédagogiques. L’apprentissage se 

concentre sur les apprenants pour leur permettre de progresser 

en autonomie. Ce phénomène concerne de l’apprentissage tout 

au long de la vie. 

La classe inversée est souvent perçue comme la simple 

inversion d’activités typiques d’un enseignement traditionnel 

: au lieu d’écouter l’enseignant en classe et de faire ses devoirs 

seul à la maison, l’élève réalise des apprentissages de manière 

autonome à l’aide de matériel numérique à la maison et fait des 

exercices en classe avec l’enseignant. Selon les professeurs Kim, 

Kim, Khera et Getman, du Center for Scholarly Technology 

de l’University of Southern California à Los Angeles, la classe 

inversée est une approche ouverte qui : 

met en œuvre des activités pédagogiques soutenues par 

la technologie numérique en dehors de la classe, favorise la 

différenciation de l’apprentissage au moyen d’une inversion 

d’activités conventionnelles autant à l’intérieur qu’à l’extérieur 

de la classe, facilite les interactions entre les élèves et 

l’enseignant.

Cette pédagogie est unique, car elle permet de briser la 

glace ente l’enseignant et ses apprenants, elle est un moyen 



136

efficace pour capturer l’attention de ses apprenants, garder 

leur concentration, améliorer leur apprentissage et leur aider 

à surmonter leurs difficultés mais surtout leur redonner le goût 

d’apprendre. Il n’existe pas un, mais bien plusieurs types de 

pédagogies inversées. Mais toutes ont pour point commun 

d’offrir davantage de liberté à l’apprenant, de développer son 

esprit d’initiative et de favoriser sa socialisation.

Pour mieux comprendre cette pédagogie, nous reprenons la 

comparaison faite par MOUAKI BENANI Serine dans son mémoire 

intitulé « La classe inversée, nouvelle modalité pédagogique pour 

l’enseignement/apprentissage de la grammaire en classe de fle  » 

entre une classe inversée à un enseignement traditionnel transmissif 

(une classe traditionnelle).

Classe inversée et classe traditionnelle :

La pédagogie inversée met l’apprenant au centre de son 

processus d’apprentissage. , cherche à le rendre plus actif dans 

le cours, et à créer une ambiance collaborative où les apprenants 

peuvent interagir entre eux et s’aider mutuellement, quand 

l’apprenant arrive en classe, il connait déjà le contenu de la 

leçon et il se sente plus à l’aise pour participer dans le cours, et, 

même pour aider ses camarades qui ont des difficultés. Grâce 

à cette pédagogie inversée l’apprenant devient actif, acteur, 

autonome et motivé.
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Dans une pédagogie traditionnelle, l’enseignant faisait office 

d’unique détenteur et communicateur de l’information et des 

savoirs, la classe traditionnelle nécessite toujours la présence 

de l’enseignant dans toutes les activités qu’on fait en classe, 

Avant d’arriver en classe, les apprenants n’ont pas (ou peu) de 

connaissances sur le sujet. Ces connaissances leur sont données 

en classe, et sont souvent limitées aux bases du sujet. Donc les 

apprenants se trouvent dans une certaine passivité (Houssaye, 

2014). Par contre le principe de la pédagogie inversée est 

relativement révolutionnaire puisqu’il consiste à utiliser le 

temps usuellement imparti pour l’enseignement magistral 

à la mise en place de travaux pratiques. , l’enseignant n’est 

plus uniquement là pour dispenser un cours, il sert de guider 

ses apprenants s’ils ont besoin d’aide, ce sont les élèves qui 

participent plus.

Cette pédagogie inverse la priorité des activités en classe, 

le statut de l’élève en tant que participant passif et un simple 

consommateur du savoir transmis par l’enseignant dans le 

processus d’apprentissage a changé grâce à cette nouvelle 

méthode qui le place au centre de son apprentissage. Étant ainsi 

acteur, il est d’autant plus engagé et le temps en classe

est optimisé. Rappelons qu’avant l’enseignant était le maitre 

qui donnait les règles, suivies d’exercices d‘application basés 

surtout sur des phrases isolées et décontextualisées, il était 
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dispensateur du savoir alors qu’aujourd’hui, avec l’approche 

par compétences, il est devenu le médiateur qui accompagne 

ses apprenants dans leur apprentissage. 

La pédagogie inversée ne met plus en scène un maître, 

L’enseignant dans une classe inversée, occupe deux rôles 

différents :

En premier lieu, Au cours de la phase à distance hors la 

classe : « l’enseignant est un pourvoyeur de savoir. Il se 

doit de préparer du matériel permettant de transmettre les 

connaissances factuelles et conceptuelles nécessaires aux 

apprentissages »10.Dans ce cas, l’enseignant est alors comme 

un concepteur élaborant des projets, des situations ; ainsi il 

différencie ses sources, ses outils pédagogiques.

En second lieu, dans la phase en présentiel se déroulant 

en classe, l’enseignant devient un accompagnateur: il doit 

accompagner ses apprenants en observant leurs difficultés et 

essayer de les remédier afin de satisfaire leurs besoins. C’est 

aussi un guide car il oriente et pilote les apprentissages de ses 

apprenants, leur apprendre comment confronter et vérifier les 

sources. Il anime en proposant des scénarios pédagogiques 

motivants et il développe son expertise en gestion de classe. 

Cette inversion de rôles permet de renforcer les liens entre 

10-  ZAOUYA S, Classe inversée : une pratique renversante !, Lo escher editor 
in www.loescher.it/enfrançais consulté le : 23/03/2019

http://www.loescher.it/enfrançais
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l’enseignant et ses apprenants, et les relations entre les pairs, 

elle augmente aussi chez eux la motivation.

La classe inversée a pour objectif de rendre l’apprenant 

acteur, de le placer au cœur des dispositifs d’apprentissage, 

en consacrant le temps de la classe aux interactions entre 

l’enseignant et les apprenants ou bien entre eux-mêmes. 

En outre, la partie faite à la maison permet à l’apprenant de 

développer l’autonomie et ses compétences, ainsi elle provoque 

en lui une recherche du savoir et une structuration de sa pensée, 

qui lui rendent toutefois responsable et actif. De plus, Le Jeune 

J-M ajoute que : 

« La prise d’initiative individuelle et les interactions du 

groupe peuvent mener, si le professeur ouvre cet espace, à une 

véritable autogestion où les élèves organisent leurs envies et 

leur rythme, voire élaborent la séquence elle-même. »11

Dans une perspective traditionnelle, l’enseignant est appelé 

à transmettre son savoir sous forme d’un cours magistral ou 

dialogué. Dans ce cas, l’apprenant suit un enseignement 

transmissif comme un réceptacle. Cette pédagogie « est réglée 

selon deux phases successives: une phase d’acquisition (la 

leçon), une phase d’utilisation des connaissances (les exercices  

11- LEJEUNE J-M, op.cit. p165
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d’application) »12. A la base « pour apprendre, l’élève doit 

être attentif »13, donc il doit « écouter, suivre, imiter, répéter 

et appliquer»14.Ainsi, l’apprenant subit l’apprentissage et se 

retrouve dans une certaine passivité.

La classe traditionnelle s’inscrit dans un paradigme de 

l’enseignement qui s’appuie sur les théories behavioristes 

et comportementalistes celles favorisant le développement 

d’automatisme et de mémorisation. La nécessité du changement 

de paradigme est devenue le centre d’intérêt des pédagogues et 

ce depuis les années 80 date de la rupture épistémologique avec 

les approches se référant à la psychologie skinnérienne pour 

s’orienter vers des théories constructivistes qui préconisent 

l’idée selon laquelle c’est l’apprenant qui devrait être l’acteur 

principal de la construction de ses compétences.

Les limites de la classe traditionnelle encouragent les 

enseignants et les élèves à expérimenter un changement de 

rôle dans la classe inversée, mais tous n’y sont pas prêts. 

L’autonomie cognitive des élèves devient un enjeu essentiel 

de formation dans une société du savoir, mais cette autonomie 

cognitive doit, elle aussi, faire l’objet d’un apprentissage.  

En somme, la pédagogie inversée est souvent définie comme 

12- GAGNEBIN et al, cité par FAILLET Y, la pédagogie inversée : recherche 
sur la pratique de la classe  inversée au lycée, STICEF, vol 21, 2014, p 652.
13- Ibid. p 652 
14- Ibid. p 652.
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une inversion spatiale et temporelle par rapport à la classe 

traditionnelle où l’enseignant transmet le cours à ses élèves 

passivement. Autrement dit, elle offre la possibilité de restructurer 

le temps et l’espace scolaire pour privilégier la communication 

pédagogique en vue d’un meilleur apprentissage, elle est 

structurée autour de principes de motivation, d’autonomie et 

travail de groupe.

Les apports de la pédagogie inversée :

Après avoir expliqué le rôle de la classe inversée et citez ces 

objectifs, il est important de montrer l’apport de la pédagogie 

inversée dans l’enseignement-apprentissage de FLE.

La classe inversée est  un enseignement-apprentissage 

différencié, elle permet d’individualiser et donc de différencier 

l’enseignement. La classe inversée permet aux apprenants 

d’acquérir des compétences et des connaissances efficacement. 

Par le biais des activités, des synthèses, des projets recommandés 

à élaborer, afin de donner un vrai sens à leurs savoirs. Elle 

s’inscrit dans la démarche de la pédagogie active qui permet 

aux apprenants de s’engager dans leurs apprentissages. Cette 

pédagogie part du principe « on apprend en faisant »15 et cela 

se fait par le biais des activités, cette phase est incontournable 

dans ce dispositif.

15- Pédagogie active, CIPE, fichier PDF en ligne sur : http://www.
echange-cipe.com consulté le : 02/02/2109
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C’est dans le fait de susciter le comportement d’apprentissage 

chez les apprenants décrochés par le biais de la vidéo, le travail 

de groupe, les interactions… etc. on incite les apprenants à 

apprendre implicitement et de suivre le cheminement qui est 

attaché (avant le cours- pendant le cours), donc on avait tous 

l’envie d’apprendre, de participer, et d’interagir, et on casse la 

routine de la classe ordinaire.

L’objectif de la classe inversée est surtout de développer 

l’autonomie chez les apprenants : l’apprenant est au cœur de 

son apprentissage, il est le maitre de son savoir, on donne à 

l’apprenant la responsabilité de consulter, de comprendre les 

ressources individuellement, on oblige l’apprenant à l’activité, 

mais d’une manière amusante. C’est un enseignement plus 

personnalisé, avec ce mode d’inversion, en limitant les barrières

entre enseignant-apprenant , apprenant-apprenant ,et les 

apprenants étant en interaction et en activité tout le temps 

permettant un déroulement d’un cours plus personnalisée et 

plus vivant.

À la maison tout d’abord, où chaque élève peut aller à son 

rythme pour voir les notions avant la classe. Mais aussi en 

cours, où le travail de groupe permet à l’enseignant d’aller 

voir individuellement chaque élève pendant que le reste de la 

classe travaille. Les évaluations formatives sont multipliées, 
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et bénéficient autant à l’élève, qui sait où il en est dans son 

apprentissage. Qu’a l’enseignement, qui peut régulièrement 

mesurer la progression de la classe, et fournir les remédiations 

adéquates. La remédiation peut donc intervenir bien avant la 

sanction finale de l’évaluation sommative.

La classe inversée offre ainsi la possibilité de restructurer le 

temps et l’espace scolaire pour privilégier la communication 

pédagogique en vue d’un meilleur apprentissage. En profitant du 

temps de la classe à la réalisation des activités plus interactives 

et collaboratives, pour aller à l’approfondissement de celles-ci, 

afin de favoriser chez les apprenants la production et l’échange 

de leurs savoirs, et développer des compétences chez eux.

Nous avons aussi choisis une autre définition de Marcel 

Lebrun qui est le pionnier,

selon lui : Une flipped classroom , ou classe inverse, est 

une méthode ,(ou une stratégie ) pédagogique où la partie 

transmissive de l’enseignement. (Exposé, consignes, protocole, 

etc.) se fait à distance en préalable à une séance en présence, 

notamment à l’aide des technologies (vidéo en ligne du cours, 

lecture de documents papier, préparation d’exercice, etc.) et où 

l’apprentissage fondé les activités et les interactions se fait en 

présence (échange entre l’enseignant et les apprenants et entre 

pairs, projet de groupe, activités de laboratoire, séminaire, 
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débat, etc.

Nous pouvons dire que Marcel Lebrun considère la pédagogie 

de la classe inversée comme un moyen pratique pédagogique 

efficace, qui réorganise l’espace/temps pour enseigner et 

apprendre, tout en s’appuyant sur les TIC. Elle fait appel à des 

méthodes pédagogiques bien connues en dehors de la classe et 

des méthodes actives centrées sur l’apprenant dans la classe 

traditionnelle. Pour lui, la classe inversée est un moyen d’allier 

pédagogie et technologie, qui pourrait apporter une plus-value 

à l’apprentissage des étudiants sous certaines conditions.

En effet, l’approche pédagogique de la classe inversée 

combine plusieurs approches pédagogiques : elle utilise 

des principes de la pédagogie active, de la différenciation 

pédagogique, de l’auto-apprentissage, de l’apprentissage par les 

pairs, de l’approche par résolution de problème, etc. (Bishop, 

2013). Elle s’appuie sur une démarche socioconstructiviste et 

mobilise de façon intensive les TIC tels que : forums, formulaire, 

exerciseurs, textes collaboratif, cartes mentales…

Ses apports sont :

La pédagogie active: elle s’inscrit dans la démarche de la 

pédagogie active qui permet aux apprenants de s’engager dans 

leurs apprentissages. Cette pédagogie part du principe « on 
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apprend en faisant »16 et cela se fait par le biais des activités, 

cette phase est incontournable dans ce dispositif.

La différenciation pédagogique: la classe inversée est perçue 

comme un outil de différenciation pédagogique car elle permet 

à l’apprenant de consulter les documents à son rythme hors de 

classe d’une part, et elle permet à l’enseignant aussi de faire 

le bilan objectif et d’évaluer chaque apprenant et de les aider 

d’autre part.

L’auto-apprentissage: la classe inversée permet à l’apprenant 

de développer son autonomie tout en réalisant des recherches 

par soi-même ou bien de se débrouiller seul lors de la phase 

de formation à distance, dont lequel il sera responsable de la 

consultation des ressources.

L’apprentissage par les pairs: la classe inversée encourage 

l’apprentissage par les pairs, qui permet toutefois de renforcer 

leur esprit d’entraide et de collaboration. Cette approche permet 

aussi de construire des relations d’ordre social.

Apprentissage par résolution de problème: elle favorise 

la démarche collective qui provoque la participation des 

apprenants pour trouver des solutions nouvelles à des problèmes 

complexes, afin de développer les compétences sociales et 

communicatives, pour remédier aux lacunes dues aux obstacles 

16- Ibid.
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liés au manque de connaissances.

Mais quel bénéfice peut apporter la pédagogie inversée dans 

l’enseignement-apprentissage dans une classe de FLE ?

En se basant sur les travaux de Marcel Lebrun, nous 

pourrons dire que la pédagogie inversée consentirait à 

améliorer l’apprentissage des apprenants vu qu’elle augmente 

le temps passé à appliquer plus d’activités et que cette nouvelle 

méthode permettrait d’optimiser l’acquisition de nouvelles 

connaissances par les apprenants et susciterait chez eux un 

engagement plus fort.

Selon Mercant (2016), les plates-formes (ex  : Moodle) 

permettent aux professeurs de mettre des éléments de cours 

à disposition des élèves afin de les découvrir avant le cours, 

tout comme des ressources et des contenus interactifs. Lors 

de la séance, des activités sont proposées aux élèves avec des 

applications et des ressources qui leur permettent d’analyser, 

de simuler, d’observer et d’utiliser des modèles numériques.  

Cette plate-forme profite de nombreuses fonctionnalités 

développées à des pédagogiques pour communiquer et 

interagir. Le professeur peut utiliser ces fonctionnalités pour 

créer des parcours comme des informations, des ressources 

et des contenus sous différents formats (enregistrements, 

documents, vidéos, présentations, liens). Ensuite, il ouvre 
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l’accès à ces parcours aux élèves qu’il choisit en fonction des 

objectifs pédagogiques visés et des difficultés rencontrées par 

les élèves. Les élèves accèdent aux cours, effectuent les travaux 

proposés par le professeur, exploitent les ressources, répondent 

à des quiz, à des questionnaires, puis retournent au professeur 

des documents, des enregistrements, et des travaux (Mercant, 

2016). La plate-forme offre ainsi la possibilité, de solliciter 

directement les élèves autour de tests en ligne, de dépôts de 

devoirs, de forums, de chats, de questionnaires, de wikis, 

d’échanges et de travaux collaboratifs. Tous les membres de la 

communauté accèdent au parcours via un identifiant et un mot 

de passe, à partir de tout point d’accès à l’internet, et ce, quelle 

que soit l’interface (poste de travail, tablette, 

téléphone portable).

Selon Mercant (2016) les apports du numérique des 

technologies de l’information peuvent faciliter l’apprentissage 

quand la pédagogie est de bonne qualité et qu’il y a une bonne 

concordance entre les outils, les méthodes et les objectifs. Le 

rôle de l’enseignant se trouve dans le contrôle de triptyque « 

Informations – Activités – Productions ». L’élève est impliqué. 

Il a été responsabilisé dans son travail, car l’amélioration des 

apprentissages est évidente par la combinaison d’une pédagogie 

active avec les possibilités d’outils numériques divers permet à 

chaque élève de répondre aux objectifs à son rythme.
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En lien avec cela, il considère Moodle comme une plate-

forme d’enseignement pour les étudiants, car l’usage est ouvert 

aux professeurs et aux élèves à partir d’un espace numérique 

de travail (ENT). Selon lui, ENT est un outil au service de 

nouvelles pratiques orientées classe inversée

(Mercant, 2016). Il propose quelques avantages :

1. Permettre à chaque élève de prendre connaissance des 

documents à son rythme

2. Permettre à chaque élève de prendre un temps de réflexion

3. Apporter des aides différenciées (documents adaptés, 

supports annexes, taches personnalisées)

Conclusion :

Les classes inversées se présentent comme une solution pour 

soutenir l’apprentissage, tout en développant les usages du 

numérique. Gavaland (2016) considère la classe inversée comme 

une approche pédagogique qui consiste à rendre l’étudiant actif 

dans le processus d’apprentissage, notamment à travers l’usage 

d’outils numériques. Selon Lebrun (2014), la pédagogie de la 

classe inversée est un moyen pratique pédagogique efficace, car 

elle combine apprentissage en présentiel et à distance.

Notre travail permettra de contribuer à mieux comprendre 

cette pratique pédagogique innovante. Le dispositif de classe 
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inversée favorise l’apprentissage parce qu’il engage l’élève 

dans un processus actif dans lequel une évaluation continue 

prend place et joue un rôle essentiel comme source de régulation 

pour l’élève et pour l’enseignant. Par rapport à cette innovation, 

il nous semble nécessaire d’étudier également le ressenti des 

principaux acteurs de cette pratique d’apprentissage, à savoir, 

les apprenants.

L’étude de l’efficacité dans la pratique de la classe inversée 

nous semble pertinente pour évaluer la performance perçue 

par les élèves pour atteindre leurs objectifs d’apprentissage. 

Celle-ci nous amène donc à nous interroger sur la relation entre 

l’efficacité et le ressenti des apprenants par rapport au dispositif. 

Notre travail permettra de contribuer à mieux comprendre cette 

pratique pédagogique.

Dans cette étude, nous avons mis en évidence que la présence 

des outils technologiques d’apprentissage a également influencé 

les méthodes d’enseignement. Il n’est plus nécessaire de 

transmettre les savoirs en classe, parce qu’avec la technologie, 

les savoirs sont externalisés et facilement disponibles. Ces 

changements nous obligent à changer l’enseignement pour être 

plus en phase avec le monde actuel, mais ils nous permettent 

aussi d’avoir des outils technologiques nécessaires pour 

transformer notre pédagogie en des dispositifs hybrides. 
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Dans les différents niveaux d’enseignement, primaire, 

moyen, secondaire et supérieur, la pédagogie inversée, en tant 

qu’une pratique pédagogique innovante révolutionne le monde

de l’éducation de demain. Elle semble être une pratique 

prometteuse et apporteuse, cette pédagogie est sans contester 

liée à la nouveauté, elle est marquée par l’intégration des 

nouvelles technologies. Par conséquent, nous avons essayé 

dans ce modeste travail de mettre

en relief l’apport de la pédagogie inversée dans 

l’enseignement-apprentissage de FLE, nous avons essayé 

de prouver l’efficacité de cette pratique pédagogique dans 

l’enseignement-apprentissage. Cette pédagogie inversée 

optimise l’acquisition de nouvelles connaissances par les 

apprenants en les motivant.

Au terme de cette étude, nous dirons que la classe inversée 

pourrait être une technique pédagogique adaptable qui a pour 

but d’ouvrir les voies de l’enseignement aux pédagogies 

actives. Cette pédagogie innovante avec l’utilisation des outils 

numériques est considérée comme un vecteur de facilitation 

pour l’enseignement/apprentissage et comme un exemple 

d’un dispositif hybride dans lequel la transmission des savoirs 

est mise à l’extérieur de la classe pour pouvoir rentabiliser le 

temps en classe. La classe inversée permet de remplacer les 

instructions directes par des vidéos. Les apprenants peuvent 
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accéder en tout temps et n’importe où à un environnement 

d’apprentissage (Bergmann & Sams, 2012 ; Hamdan et al. 

2013).

Cette étude a montré que les élèves ont plutôt une perception 

positive vis-à-vis du dispositif de la classe inversée avec 

l’utilisation des outils technologiques. Selon la recherche 

faite par De Lièvre (2000) cité par Temperman (2013) qui 

observe également ces relations entre l’intensité de l’usage et 

une perception positive des outils. Les apprenants expriment 

généralement un avis plus positif par rapport aux outils 

qu’ils ont réellement utilisés. En ce qui concerne de la classe 

inversée, pour la plupart des élèves, cette méthode leur a permis 

d’apprendre beaucoup plus que dans une classe traditionnelle. 

La flexibilité du temps, le rythme de travail, et l’autonomie 

d’apprentissage permettent aux élèves de développer leurs 

compétences dans l’enseignement. Selon eux, la classe inversée 

impacte positivement l’apprentissage. 

D’après cette recherche, nous pouvons confirmer que 

l’utilisation des outils technologiques dans la pratique de la classe 

inversée est adaptée pour l’optimisation des apprentissages des 

élèves.

 Les TICE se représentent comme une aide favorisant 

l’autonomie de l’apprentissage, ainsi considérées comme un 

potentiel pour améliorer l’efficacité de l’apprentissage. Ces 
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outils numériques accroissent la motivation des élèves et leur 

plaisir d’apprendre et permettent de puissantes représentations 

visuelles.
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